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◗ Un paysage qui recèle une multitude 
de témoignages de la dynamique 
fl uviale de l’Allier
L’Allier, principal affl  uent de la Loire, est sans doute l’une des 
dernières rivières à avoir conservé une grande part de sa 
dynamique fl uviale. Cette capacité de la rivière à se mou-
voir dans sa plaine a été préservée sur le cours bourbonnais 
et fait de l’Allier l’une des dernières grandes rivières « sau-
vages » d’Europe, à l’origine d’un patrimoine naturel excep-
tionnel. Au fi l du temps et des crues, l’Allier modifi e son 
tracé et ses méandres, grâce à un sol meuble sableux, ce 
qui engendre la création ou le maintien d’une multitude de 
milieux naturels auxquels sont associées une fl ore et une 
faune tout aussi diversifi ées et caractéristiques. Par ailleurs, 
l’Allier constitue une grande réserve d’eau avec sa nappe 
alluviale, qui permet d’alimenter en eau potable près de 
deux tiers des habitants du département de l’Allier.
La dynamique fl uviale a donc laissé des traces dans le pay-
sage de la vallée, à travers les anciens bras mais également 
à travers l’histoire locale de la batellerie. Depuis le Moyen 
Âge, la navigation sur l’Allier a nécessité des aménagements 
spécifi ques tout au long du cours d’eau, tels que les ports, 
perrés*, bacs, quais d’amarrage, établissement de levées de 
terre et balisage de la rivière. Ainsi quelques hameaux, 
parfois très éloignés du cours actuel de l’Allier, conservent 
encore des vestiges oubliés d’un ancien port ou d’un bac, 
illustrant l’ampleur de la mobilité de la rivière.
Ces témoignages discrets et peu visibles des anciens pas-
sages de la rivière se révèlent être d’excellents outils de 
sensibilisation à la mobilité du cours d’eau.

◗ Sur les traces du passé pour 
préserver l’avenir
Le CEN Allier a ainsi initié le recensement des vestiges natu-
rels et humains témoignant de la mobilité de l’Allier, afi n de 
mieux connaître le fonctionnement de la rivière Allier, tout 
en sensibilisant les riverains.
Dès 2006, dans le cadre du programme Loire nature, l’évo-
lution des tracés de la rivière à diff érentes époques a été 
étudiée en se basant sur la localisation de l’ensemble des 
vestiges, croisant ainsi patrimoine historique et patrimoine 
naturel.
Cette approche historique et patrimoniale constitue une 
clef d’entrée pertinente pour engager une discussion avec 
les riverains, voire générer un débat sur les enjeux de pré-
servation de cette mobilité avec les acteurs locaux et ainsi 
engendrer une réappropriation de leur territoire.
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• Localisation : Région Auvergne – Département Allier – 20 communes concernées.
• Maître d’ouvrage : Conservatoire d’espaces naturels de l’Allier.
• Partenaires : Riverains, communes riveraines, ADATER, CEN Auvergne, musées et associations locales.
• Contact : conservatoire.allier@espaces-naturels.fr – tél. : 04 70 42 89 34.
• Financeurs : AELB, Conseil régional d’Auvergne, Conseil général de l’Allier.
•  Superfi cie-linéaire sur laquelle (lequel) a porté l’action : 95 km (linéaire du Val d’Allier) pour une superfi cie d’environ 

17 900 hectares (correspondant à la zone d’infl uence de son espace de mobilité).
• Période de réalisation de l’action : 2007 à 2013.
• Milieux : Cours d’eau, milieux alluviaux.
• Montant total pour l’action : 249 300 €.

Approche croisée des patrimoines 
naturel et historique pour redécouvrir 
la mobilité de l’Allier

Les élèves d’une école de Bellerive-sur-Allier bénéfi ciant d’une animation en bord d’Allier.
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Les informations recueillies ont permis la réalisation d’une exposition itinérante. 
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◗ Le contrat nature 
zone humide – Val d’Allier
Cette opération, inscrite au plan Loire grandeur 
nature 2007-2013, a été réalisée dans le cadre du 
contrat Val d’Allier (voir page 72). 

ACTIONS SIMILAIRES 
Dans la continuité du linéaire, cette démarche a été reprise 
par le CEN Auvergne sur le Val d’Allier brivadois et dans le 
Puy-de-Dôme, à moindre échelle.

•••

◗ Opérations mises en œuvre
La mise en place de ce programme s’est faite en trois 
phases  : un volet d’étude et d’invitation aux riverains et 
partenaires pour partir à la recherche des anciens tracés de 
l’Allier, un volet sensibilisation et une phase de valorisation 
des résultats des recherches.
Suite à la phase d’étude, une quantité importante de don-
nées a pu être recueillie concernant les vestiges naturels et 
humains des anciens tracés (toponymie, témoins de crues, 
formes du parcellaire, cartes anciennes, cadastres, gravures, 
cartes postales, ports, bacs, anneaux d’amarrage, cordons 
de végétation, terrasses alluviales, bras morts, talus 
d’érosion…).
La réunion de ces informations a permis la réalisation d’une 
exposition itinérante tout public en douze panneaux, mise 
à disposition des communes riveraines de l’Allier. Un diapo-
rama et des animations en bord d’Allier sont également 
proposés en lien avec l’exposition.
Parallèlement, un accompagnement est proposé – en par-
tenariat avec l’ADATER – aux écoles souhaitant s’impliquer 
dans un recensement communal des témoins de la mobi-
lité de l’Allier. Une plaquette de sensibilisation a également 
été conçue à l’attention des plus jeunes, reprenant les 
grandes thématiques liées à la rivière. Enfi n, le CEN Allier a 
accompagné une conteuse pour la réalisation d’un spec-
tacle intitulé Va au lit, qui raconte l’histoire de Madame Ô 
(l’Allier) partant à la recherche de sa sœur aînée la Loire.

◗ Résultats
Ce projet a notamment permis de retrouver de nom-
breuses cartes anciennes, dont une série de cartes datant 
de 1750 et 1860 réalisées par les Ponts et Chaussées, retra-
çant le val d’Allier entre Vichy et Château-sur-Allier. Dans les 
châteaux bordant l’Allier, des plans terriers (correspondant 
au plan des terres des seigneurs) ont été découverts  ; le 
plus ancien date de 1773.
L’exposition a été présentée dans dix-huit communes rive-
raines du Val d’Allier et vue par près de 2 000 visiteurs. Près 
de vingt diaporamas ou animations ont été réalisés. Dix 
communes (treize classes) ont pu bénéfi cier des anima-
tions auprès des scolaires.
Les données recueillies ont permis de se rendre compte de 
l’ampleur de l’espace de mobilité de l’Allier qui était sous-
estimée. Ainsi sensibilisés, les habitants des bords de l’Allier 
ont acquis une meilleure compréhension de la rivière, de 
sa place au sein de la plaine et des diff érentes probléma-
tiques d’un cours d’eau telles que les érosions de berges, les 
inondations ou la biodiversité.
Dans la continuité des travaux réalisés, deux grands projets 
de valorisation des données recueillies sur la mobilité de 
l’Allier sont en cours :
-  la matérialisation de vestiges d’anciens tracés par l’instal-

lation de bornes en bordure de routes avec l’inscription 
« Ici passait l’Allier en 1860 » ;

-  un ouvrage de plusieurs centaines de pages, synthétisant 
les données et informations recensées au fi l des années.

Les diff érents tracés de l’Allier entre Châtel-de-Neuvre et Bessay-sur-Allier, 
depuis 1750 à aujourd’hui.




